
CARNET DE CHANT

[image: http://www.eedf-orleans.org/handicapes-mentaux/images/Album/COULEUR%20web.jpg]


PARIS EST

SOMMAIRE

Chansons de France : Pages 1 à 6
Savez-vous planter les choux ?..........................................................................................1
Sur le pont d’Avignon……………………………………………………………………………………………………1
Pirouette cacahuète………………………………………………………………………………………..…………..1
La mère Michel……………………………………………………………………………………………………………1
Le furet du Bois Joli……………………………………………………………………………………………………..1
A la volette ………………………………………………………………………………………………………………...2
Promenons-nous dans les bois…………………………………………………………………………………….2
Dansons la Capucine……………………………………………………………………………………………………2
A la claire fontaine………………………………………………………………………………………………………2
Jean Petit qui danse…………………………………………………………………………………………………….2
Colchiques dans les prés……………………………………………………………………………………………..2
Ah ! Tu sortiras, biquette…………………………………………………………………………………………….3
Il était une bergère…………………………………………………………………………………………………....3
Nous n'irons plus au bois……………………………………………………………………………………….…..3
Il était un petit navire………………………………………………………………………………………………..4
Cadet Roussel……………………………………………………………………………………………………….……4
Fleur d’épine………………………………………………………………………………………………………………5
Aux marches du palais……………………………………………………………………………………………….5
Dans Les Prisons De Nantes ………………………………………………………………………………………6
La rose au Boué………………………………………………………………………………………………………….6
Les filles des forges ……………………………………………………………………………………………….…..6
Auprès de ma blonde………………………………………………………………………………………………….6

Canons : Page 7
Frère Jacques………………………………………………………………………………………………………….…7
Berceuse…………………………………………………………………………………………………………………..7
Entendez-vous dans le feu……………………………………………………………………………………..…7
Le carillonneur………………………………………………………………………………………………………...7
Meunier tu dors……………………………………………………………………………………………………….7
Vent frais, vent du matin………………………………………………………………………………………….7

Chants scout : Page 8 à 10
Amitié, Liberté………………………………………………………………………………………….……….……8
Le petit âne gris…………………………………………………………………………………………….………..8
Le petit pâtissier…………………………………………………………………………………………….….……8
Debout les gars………………………………………………………………………………………………...……8
Hymne à la joie…………………………………………………………………………………………………..…..9
Allons, les amis, faut partir………………………………………………………………………………..……9
Ce n’est qu’un au revoir………………………………………………………………………….………..……9
La blanche hermine……………………………………………………………………………………………….10
Qui donc était cet homme ?.......................................................................................10


Autres chants : Page 11 à 17
Santiano……………………………………………………………………………………………………………….11
Céline…………………………………………………………………………………………………………………. 11
Ne Sens-tu Pas Claquer Tes Doigts ? ……………………………………………………………………11
Les copains d’abord……………………………………………………………………………………….…….12
Dès que le vent soufflera…………………………………………………………………………………..…12
Chanson pour l'Auvergnat………………………………………………………………………..………….13
San Francisco……………………………………………………………………………………………………….13
Mistral Gagnant……………………………………………………………………………………….………….13
Armstrong…………………………………………………………………………………………………..……….14	
Le matou………………………………………………………………………………………………………………14
Aux champs Elysées…………………………………….……………………………………………………….14
Cendrillon ……………………………………………………………………………..…………………………….14
Respire ……………………………………………..…………………………………………………………...……15
Qui peut faire de la voile sans vent ? ……………………………………………………………..……15
Le lion est mort ce soir  ……………………………………………………………………………….………15
L’hymne de nos campagnes ……………………………………………………..…………………………16
Emmenez-moi …………………………………………………………………………………….………………16
La javanaise…………………………………………………………………………………………………………16
Couleur café ……………………………………………………………………………….………………………17
La jument de Michao………………………………………………………..…………………………………17
Le chat noir……………………………………………………………………………………………….…………17
	


















[image: C:\Users\zaza la grande\Desktop\ImageEquipe.gif]
CHANSONS DE FRANCE



Savez-vous planter les choux ?

Savez-vous planter les choux ?
À la mode, à la mode,
Savez-vous planter les choux ?
À la mode de chez nous.

On les plante avec le doigt
À la mode, à la mode
On les plante avec le doigt
À la mode de chez nous.

…On les plante avec les mains…
…On les plante avec le pied…
…On les plante avec le coude…
…On les plante avec le nez…



Sur le pont d’Avignon

Refrain :
Sur le pont d'Avignon,
On y danse, on y danse,
Sur le pont d’Avignon,
On y danse tout en rond.

Les beaux messieurs font comme ça
Et puis encore comme ça.
[Refrain]
Les belles dames font comme ça
Et puis encore comme ça.
[Refrain]
Les cordonniers font comme ça
Et puis encore comme ça.
[Refrain]
Les blanchisseurs font comme ça
Et puis encore comme ça.
[Refrain]


Pirouette cacahuète

Il était un petit homme,
Pirouette Cacahuète,
Il était un petit homme
Qui avait une drôle de maison x2
Sa maison est en carton,
Pirouette Cacahuète,
Sa maison est en carton,
Les escaliers sont en papier x2
Le facteur y est monté,
Pirouette Cacahuète,
Le facteur y est monté,
Il s’est cassé le bout du nez x2
On lui a raccommodé,
Pirouette Cacahuète,
On lui a raccommodé
Avec un joli fil doré x2
Le beau fil-e s’est cassé,
Pirouette Cacahuète,
Le beau fil-e s’est cassé,
Le bout du nez s’est envolé x2



Le furet du Bois Joli

Il court, il court le furet,
Le furet du bois, Mesdames,
Il court, il court le furet,
Le furet du bois joli.
Il est passé par ici,
Il repassera par là.



La mère Michel

C’est la mère Michel qui a perdu son chat,
Qui crie par la fenêtre à qui le lui rendra.
C’est le père Lustucru qui lui a répondu :
« Allez, la mère Michel, votr’ chat n’est pas perdu ! »

Refrain :
Sur l’air du tra la la la, sur l’air du tra la la la
Sur l’air du tra déridéra et tra la la

C’est la mère Michel qui lui a demandé :
« Mon chat n’est pas perdu, vous l’avez donc trouvé ?»
Et le père Lustucru qui lui a répondu :
« Donnez une récompense, il vous sera rendu »
[Refrain]
Et la mère Michel lui dit : « C’est décidé
Si vous m’rendez mon chat, vous aurez un baiser. »
Mais le père Lustucru, qui n’en a pas voulu
Lui dit : « Pour un lapin votre chat est vendu. »
[Refrain]




A la volette

Mon petit oiseau a pris sa volée x2
A pris sa, à la volette x2
A pris sa volée,
Il s’est appuyé sur un oranger x2
Sur un o…, à la volette x2
Sur un oranger
La branche a cassé, l’oiseau est tombé x2
L’oiseau est, à la volette x2
L’oiseau est tombé
Il s’est cassé l’aile et tordu le pied x2
Et tordu, à la volette x2
Et tordu le pied
Mon petit oiseau veux-tu te soigner ? x2
Veux-tu te, à la volette x2
Veux-tu te soigner ?
Je veux me soigner et me marier x2
Et me ma, à la volette x2
Et me marier



Promenons-nous dans les bois

Refrain :
Promenons-nous dans les bois
Pendant que le loup n’y est pas,
Si le loup y était,
Il nous mangerait,
Mais comme il n’y est pas,
Il ne nous mangera pas.

Loup y es-tu ?  Entends-tu ? Que fais-tu ?
Je mets mes lunettes
[Refrain]
Je mets mes chaussettes
[Refrain]
Je mets ma culotte
[Refrain]
Je mets ma chemise et mon chapeau
[Refrain]
Je mets mes bottes et j’arrive !
[Refrain]



Dansons la Capucine

Dansons la capucine,
Y’a pas de pain chez nous,
Y’en a chez la voisine,
Mais ce n’est pas pour nous.
Dansons la capucine,
Y’a pas de vin chez nous,
Y’en a chez la voisine
Mais ce n’est pas pour nous.
A la claire fontaine

A la claire fontaine, M’en allant promener,
J’ai trouvé l’eau si belle, Que je m’y suis baigné.

Refrain :
Il y a longtemps que je t’aime, Jamais je ne t’oublierai

Sous les feuilles d’un chêne, Je me suis fait sécher
Sur la plus haute branche, Un rossignol chantait
[Refrain]
Chante, rossignol, chante, Toi qui as le cœur gai,
Tu as le cœur à rire, moi, je l’ai à pleurer.
[Refrain]
J’ai perdu mon amie, Sans l’avoir mérité,
Pour un bouquet de roses, Que je lui refusai.
[Refrain]
Je voudrais que la rose
Fut encore au rosier, Et que ma douce amie
Fut encore à m’aimer.
[Refrain] x2



Jean Petit qui danse

Jean Petit qui danse, Jean Petit qui danse x2
De son doigt il danse, de son doigt il danse 
Avec son doigt, doigt, doigt, Ainsi danse Jean Petit !

De son bras il danse, de son bras il danse 

De son pied il danse, de son pied il danse 

De sa jambe il danse, de sa jambe il danse 

De ses fesses il danse, de ses fesses il danse 

De sa tête il danse, de sa tête il danse.



Colchiques dans les prés

Colchiques dans les prés, Fleurissent, fleurissent
Colchiques dans les prés, C'est la fin de l'été

Refrain :
La feuille d'automne, Emportée par le vent
En rondes monotones, Tombant, tourbillonnant

Châtaignes dans les bois, Se fendent, se fendent
Châtaignes dans les bois, Se fendent sous nos pas
[Refrain]
Nuage dans le ciel, S'étire, s'étire
Nuage dans le ciel, S'étire comme une aile
[Refrain]
Et ce chant dans mon cœur, Murmure, murmure
Et ce chant dans mon cœur, Murmure le bonheur
[Refrain]

Ah ! Tu sortiras, biquette

Refrain :
Biquett´ ne veut pas sortir du chou :
Ah ! Tu sortiras, Biquette, Biquette,
Ah ! Tu sortiras de ce chou-là

On envoie chercher le chien,
Afin de mordre Biquett´
Le chien ne veut pas mordre Biquett´.
[Refrain]
On envoie chercher le loup,
Afin de manger le chien.
Le loup ne veut pas manger le chien,
Le chien ne veut pas mordre Biquett´
[Refrain]
On envoie chercher l´bâton,
Afin d´assommer le loup.
Le bâton n´veut pas assommer le loup.
Le loup ne veut pas manger le chien.
[Refrain]
On envoie chercher le feu,
Afin de brûler l´bâton.
Le feu ne veut pas brûler le bâton,
Le bâton n´veut pas assommer le loup
[Refrain]
On envoie chercher de l´eau
Afin d´éteindre le feu,
L´eau ne veut pas éteindre le feu,
Le feu ne veut pas brûler le bâton.
[Refrain]
On envoie chercher le veau,
Pour lui faire boire l´eau,
Le veau ne veut pas boire l´eau
L´eau ne veut pas éteindre le feu.
[Refrain]
On envoie chercher l´boucher,
Afin de tuer le veau.
Le boucher n´veut pas tuer le veau,
Le veau ne veut pas boire l´eau.
[Refrain]
On envoie chercher le diabl´
Pour qu´il emport´ le boucher
Le diable veut bien emporter l´boucher
Le boucher veut bien tuer le veau,
Le veau veut bien boire l´eau
L´eau veut bien éteindre le feu,
Le feu veut bien brûler le bâton,
Le bâton veut bien assommer le loup,
Le loup veut bien manger le chien,
Le chien veut bien mordre Biquett´
Biquett´ veut bien sortir du chou
[image: C:\Users\zaza la grande\Desktop\Scout_autour_du_monde.gif]Ah ! Tu es sortie de ce chou-là !



Il était une bergère

Il était une bergère,
Et ron et ron, petit patapon,
Il était une bergère
Qui gardait ses moutons,
Ron ron, qui gardait ses moutons.
Elle fit un fromage,
Et ron et ron, petit patapon,
Elle fit un fromage
Du lait de ses moutons,
Ron ron, du lait de ses moutons.
Le chat qui la regarde,
Et ron et ron, petit patapon,
Le chat qui la regarde
D'un petit air fripon,
Ron ron d'un petit air fripon.
Si tu y mets la patte
Et ron et ron, petit patapon,
Si tu y mets la patte,
Tu auras du bâton,
Ron ron, tu auras du bâton.
Il n'y mit pas la patte,
Et ron et ron, petit patapon,
Il n'y mit pas la patte,
Il y mit le menton,
Ron ron, il y mit le menton.
La bergère en colère
Et ron et ron, petit patapon,
La bergère en colère,
Battit le p'tit chaton,
Ron ron, battit le p'tit chaton.


Nous n'irons plus au bois

Nous n'irons plus au bois, Les lauriers sont coupés,
La belle que voilà, Ira les ramasser

Refrain :
Entrez dans la danse, Voyez, comme on danse,
Sautez, dansez, Embrassez qui vous voudrez.

La belle que voilà, Ira les ramasser,
Mais les lauriers du bois, Les laisserons nous faner ? x2
Non chacune à son tour, Ira les ramasser.
[Refrain]
Non chacune à son tour, Ira les ramasser.
Si la cigale y dort, Il n'faut pas la blesser x2
Le chant du rossignol, Viendra la réveiller.
[Refrain]
Le chant du rossignol, Viendra la réveiller.
Et aussi la fauvette, Avec son doux gosier x2
Et Jeanne la bergère, Avec son blanc panier.
[Refrain]
Et Jeanne la bergère, Avec son blanc panier.
Allant cueillir la fraise, Et la fleur d'églantier x2
Cigale, ma cigale, Allons, il faut chanter x2
Car les lauriers du bois, Sont déjà repoussés.


Il était un petit navire

Il était un petit navire x2
Qui n'avait ja-ja-jamais navigué x2
Ohé ! Ohé ! 

Refrain : 
Ohé ! Ohé ! Matelot,
Matelot navigue sur les flots
Ohé ! Ohé ! Matelot,
Matelot navigue sur les flots

Il partit pour un long voyage x2
Sur la mer Mé-Mé-Méditerranée x2
Ohé ! Ohé ! 
[Refrain]
Au bout de cinq à six semaines, x2
Les vivres vin-vin-vinrent à manquer x2
Ohé ! Ohé !
[Refrain]
On tira z'a la courte paille, x2
Pour savoir qui-qui-qui serait mangé, x2
Ohé ! Ohé !
[Refrain]
Le sort tomba sur le plus jeune, x2
Qui n'avait ja-ja-jamais navigué x2
Ohé ! Ohé !
[Refrain]
On cherche alors à quelle sauce, x2
Le pauvre enfant-fant-fant sera mangé, x2
Ohé ! Ohé ! 
[Refrain]
L'un voulait qu'on le mit à frire, x2
L'autre voulait-lait-lait le fricasser, x2
Ohé ! Ohé !
[Refrain]
Pendant qu'ainsi l'on délibère, x2
Il monte en haut-haut-haut du grand hunier, x2
Ohé ! Ohé ! 
[Refrain]
Il fait au ciel une prière x2
Interrogeant-geant-geant l'immensité, x2
Ohé ! Ohé !
[Refrain]
Mais regardant la mer entière, x2
Il vit des flots-flots-flots de tous côtés, x2
Ohé ! Ohé ! 
[Refrain]
Oh ! Sainte Vierge ma patronne, x2
Cria le pau-pau-pauvre infortuné, x2
Ohé ! Ohé ! 
[Refrain]
Si j'ai péché, vite pardonne, x2
Empêche-les-les-les de me manger, x2
Ohé ! Ohé ! 
[Refrain]
Au même instant un grand miracle, x2
Pour l'enfant fut-fut-fut réalisé, x2
Ohé ! Ohé !
[Refrain]
Des p'tits poissons dans le navire, x2
Sautèrent par-par-par et par milliers, x2
Ohé ! Ohé !
[Refrain]
On les prit, on les mit à frire, x2
Le jeune mou-mou-mousse fut sauvé, x2
Ohé ! Ohé !
[Refrain]
Si cette histoire vous amuse, x2
Nous allons la-la-la recommencer, x2
Ohé ! Ohé ! 



Cadet Roussel

Cadet ROUSSEL a trois maisons x2
Qui n'ont ni poutres ni chevrons x2
C'est pour loger les hirondelles ;
Que direz-vous d'Cadet ROUSSEL Ah ! Ah ! Ah ! Mais vraiment, Cadet ROUSSEL est bon enfant.

Cadet ROUSSEL à trois habits x2
Deux jaunes, l'autre en papier gris x2
Il met celui-là quand il gèle,
Ou quand il pleut ou quand il grêle ; Ah ! Ah ! Ah ! Etc.

Cadet ROUSSEL a trois chapeaux : x2
Les deux ronds ne sont pas très beaux, x2
Et le troisième est à deux cornes,
De sa tête il a pris la forme : Ah ! Ah ! Ah ! Etc.

Cadet ROUSSEL a trois beaux yeux x2
L'un r'garde à Caen, l'autre à Bayeux x2
Comme il n'a pas la vue bien nette,
Le troisième c'est sa lorgnette : Ah ! Ah ! Ah ! Etc.

Cadet ROUSSEL a une épée x2
Très longue mais toute rouillée x2
Aussi chacun de dire d'elle
Qu'ell'ne fait peur qu'aux hirondelles Ah ! Ah ! Ah ! Etc.

Cadet ROUSSEL a trois souliers x2
Il en met deux dans ses deux pieds x2
Le troisième étant pour bancroche,
Quand il le met c'est dans sa poche : Ah ! Ah ! Ah ! Etc....

Cadet ROUSSEL a trois cheveux : x2
Un pour chaqu'face, un pour la queue, x2
Pourtant parfois avec adresse
Il les met tous les trois en tresse : Ah ! Ah ! Ah ! Etc.

Cadet ROUSSEL a trois garçons x2
L'un est voleur, l'autre est fripon, x2
Le troisième est un peu ficelle
Il ressemble à Cadet ROUSSEL Ah ! Ah ! Ah ! Mais vraiment
Cadet ROUSSEL est bon enfant.

Cadet ROUSSEL a trois gros chiens x2
L'un court aux lièvres, l'autre aux lapins, x2
L'troisième s'enfuit quand on l'appelle
Comm' le chien de Jean de Nivelle : Ah ! Ah ! Ah ! Etc.

Cadet ROUSSEL a trois beaux chats, x2
Qui n'attrapent jamais les rats, x2
Le troisièm' n'a pas de prunelles,
Il monte au grenier sans chandelle : Ah ! Ah ! Ah ! Etc.

Cadet ROUSSEL a marié x2
Ses trois filles dans trois quartiers x2
Les deux premières ne sont pas belles
La troisième n'a pas de cervelle : Ah ! Ah ! Ah ! Etc.

Cadet ROUSSEL a trois deniers, x2
C'est pour payer ses créanciers x2
Quand il a montré ses ressources,
Il les remet dedans sa bourse : Ah ! Ah ! Ah ! Etc.

Cadet ROUSSEL s'est fait acteur, x2
Comme CHENIER s'est fait auteur x2
Au café quand il joue son rôle,
Les aveugles le trouvent drôle : Ah ! Ah ! Ah ! Etc.

Cadet ROUSSEL ne mourra pas
Car avant de sauter le pas x2
On dit qu'il apprend l'orthographe
Pour faire lui-même son épitaphe :
Ah ! Ah ! Ah ! Mais vraiment Cadet ROUSSEL est bon enfant.



Aux marches du palais

Aux marches du palais x2
Y a une tant belle fille, Lonla, 
Y a une tant belle fille.

Elle a tant d'amoureux x2
Qu'elle ne sait lequel prendre, Lonla.
Qu'elle ne sait lequel prendre.

C'est un p'tit cordonnierx2
Qu'a z'eu la préférence, Lonla.
Qu'a z'eu la préférence.

C'est en la l'y chaussant x2
Qu'il y fit sa demande, Lonla.
Qu'il y fit sa demande.

La belle si tu voulais x2
Nous dormirions ensemble, Lonla.
Nous dormirions ensemble.

Dans un grand lit carré x2
Couvert de teille blanche, Lonla.
Couvert de teille blanche.

Aux quatre coins du lit x2
Un bouquet de pervenches, Lonla.
Un bouquet de pervenches.

Dans le mitan du lit x2
La rivière est profonde, Lonla.
La rivière est profonde.

Tous les chevaux du Roi x2
Pourraient y boire ensemble, Lonla.
Pourraient y boire ensemble.

Et nous y dormirions x2
Jusqu'à la fin du monde, Lonla.
Jusqu'à la fin du monde.



Fleur d’épine

Ma mère qui m'a nourrie
N'a jamais connu mon nom. Ohé x2
On m'appelle, on m'appelle
On m'appelle Fleur d'Épine,
Fleur de Rose c'est mon nom.
Tralalala lalalala, Tralalala lalalala,
Tralalala la la lalalala. Ohé !

Fleur d'Épine, Fleur de Rose
C'est un nom qui coûte cher. Ohé ! x2
Car il coûte, car il coûte, car il coûte la moitié
De la valeur de cent écus.
Tralalala lalalala, Tralalala lalalala,
Tralalala la la lalalala. Ohé !

Qu'est-ce que cent écus
Quand on a l'honneur perdu ? Ohé ! x2
Car l'honneur, car l'honneur, car l'honneur est privilège
Des fillettes de quinze ans !
Tralalala lalalala, Tralalala lalalala,
Tralalala la la lalalala. Ohé !

Ne fais donc pas tant la fière :
On t'a vue hier au soir. Ohé ! x2
On t'a vue, on t'a vue, on t'a vue hier au soir
Un gros bourgeois auprès de toi !
Tralalala lalalala, Tralalala lalalala,
Tralalala la la lalalala. Ohé !

Ce n'était pas un bourgeois
Qui était auprès de moi. Ohé !  x2
C'était l'ombre, c'était l'ombre,
C'était l'ombre de la lune, Qui rôdait autour de moi !
Tralalala lalalala, Tralalala lalalala,
Tralalala la la lalalala. Ohé !



Dans Les Prisons De Nantes :

Dans les prisons de Nantes, x2
Y’avait un prisonnier, x2
Personne ne le vint vouère x2
Que la fille du geôlier x2
Un jour il lui demande x2
Oui que dit-on de mouè ? X2
On dit de vous en ville x2
Que vous serez pendu...
Mais s'il faut qu'on me pende x2
Déliez-moi les pieds x2
La fille était jeunette, x2
Les pieds lui a délié x2
Le prisonnier alerte x2
Dans la Loire s'est jeté x2
Dès qu'il fut sur les rives x2
Il se mit à chanter x2
Je chante pour les belles x2
Surtout celle du geôlier x2
Si je reviens à Nantes x2
Oui je l’épouserais x2
Dans les prisons de Nantes x2
Y’avait un prisonnier x2



La rose au Boué

Mon père ainsi qu’ma mère
N’avaient d’enfant que moué x2

N’avaient d’enfant que moué, La destinée,
La rose au boué x2
N’avaient d’enfant que moué, la destinée au boué.

Ils me mirent à l’école, A l’école du Roy…
Ils me firent faire une robe, une robe de soué…
Le tailleur qui la coupe C’est le tailleur du Roy…
A chaque point d’aiguille, Il dit : Embrassez-moué…
C’est pas l’affaire des filles, D’embrasser les garçons…
Mais c’est l’affaire des filles, D’balayer la maison…
Quand la maison est propre, Les amoureux y vont…

Quand la maison est sale, Les amoureux s’en vont…
Ils s’en vont quat’ par quat’, En frappant du talon…


Auprès de ma blonde

Dans les jardins de mon père, Les lilas sont fleuris x2
Tous les oiseaux du monde, Viennent y faire leurs nids.

Refrain :
Auprès de ma blonde,
Qu'il fait bon, fait bon, fait bon,
Auprès de ma blonde, Qu'il fait bon dormir.

La caille, la tourterelle, Et la jolie perdrix x2
Et ma joli’ colombe, Qui chante jour et nuit.
[Refrain]
Et ma joli’ colombe, Qui chante jour et nuit,
Ell’ chante pour les filles, Qui n'ont pas de mari.
[Refrain]
Elle chante pour les filles, Qui n'ont pas de mari. X2
Pour moi ne chante guère, Car j'en ai un joli.
[Refrain]
Mais dites-moi donc belle, Où est votre mari ? x2
Il est dans la Hollande, Les Hollandais l'ont pris !
Refrain
Que donneriez-vous, belle, A qui l’ira quérir ? x2
Je donnerais Touraine, Paris et Saint-Denis.
[Refrain]
Les tours de Notre-Dame, Le clocher d’ mon pays. X2
Et ma jolie colombe, Qui chante jour et nuit.
[Refrain]



Les filles des forges 

Digue, ding don, don, ce sont les filles des forges
Des forges de Paimpont, digue ding dondaine
Des forges de Paimpont, dingue ding dondon.

Digue, ding don, don, elles s'en vont à confesse
Au curé du canton, digue ding dondaine
Au curé du canton, dingue ding dondon.

Digue, ding don, don, qu'avions-vous fait les filles
Pour demander pardon, digue ding dondaine
Pour demander pardon, dingue ding dondon.

Digue, ding don, don, j'avions couru les bals
Et les jolis garçons, digue ding dondaine
Et les jolis garçons, dingue ding dondon.

Digue, ding don, don, ma fille pour pénitence
Nous nous embrasserons, digue ding dondaine
Nous nous embrasserons, dingue ding dondon.

Digue, ding don, don, je n'embrasse point les prêtres
Mais les jolis garçons, digue ding dondaine
Qu'ont du poil au menton, dingue ding dondon.

Digue, ding don, don, ce sont les filles des forges
Des forges de Paimpont, digue ding dondaine
Des forges de Paimpont, dingue ding dondon.
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CANONS



Frère Jacques

Frère Jacques
Frère Jacques
Dormez-vous ?
Dormez-vous ?
Sonnez-les matines
Sonnez-les matines
Dig, ding, dong !
Dig, ding, dong !



Berceuse

Bonsoir et bonne nuit 
Bonne nuit ! 
La lune est levée, allons nous coucher 
Allons au lit et sans bruit 
Au lit et sans bruit 
Bonne nuit ! 
Et nous dormirons et nous rêverons 
Aux beaux jours, et aux belles chansons
Ronde de nuit
Chut ! Plus de bruit, 
C'est la ronde de nuit x2

En diligence, Faisons silence.
Marchons sans bruit, 
C'est la ronde de nuit.



Vent frais, vent du matin

Vent frais, vent du matin,
Vent qui souffle au sommet des grands pins.
Joie du vent qui souffle, Allons dans le grand...
Vent frais, vent du matin,
Vent qui souffle au sommet des grands pins.
Joie du vent qui souffle,
Allons dans le grand...



Entendez-vous dans le feu

Entendez-vous dans le feu,
Tous ces bruits mystérieux ?
Ce sont les tisons qui chantent.
Eclaireur, sois joyeux ! OU Que nos cœurs soient joyeux !



Le carillonneur

Maudit sois-tu, carillonneur, 
Toi qui naquis pour mon malheur !
Dès le point du jour à la cloche
Il s'accroche Et le soir encor'
Carillonne plus fort Quand sonnera-t-on la mort
Du sonneur ?



Meunier tu dors…

Meunier tu dors
[image: C:\Users\zaza la grande\Desktop\scout_nouer_cheveux.gif]Ton moulin va trop vite 
Meunier tu dors
Ton moulin va trop fort
Ton moulin, ton moulin va trop vite
Ton moulin, ton moulin va trop fort x 2
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Amitié, Liberté

Amitié, amitié, liberté, liberté 
Par vous l'avenir sera plus beau

Le visage inondé de lumière 
Tourné vers des lendemains heureux 
Nous bâtirons une cité fière 
En chantant ces refrains joyeux

Si tu peines parmi la tempête 
Vois tant d'autres sont dans le ressac 
Unis tes efforts pour tenir tête 
Aidons nous à porter le sac

Et bien sûr quand tous les gars du monde 
Chanteront avec nous ce refrain 
Tous unis dans cette immense ronde 
Léger sera notre chemin



Le petit âne gris

Ecoutez cette histoire que l'on m'a racontée
Du fond de ma mémoire, je vais vous la chanter.
Elle se passe en Provence au milieu des moutons, 
Dans le sud de la France au pays des santons x2

Quand il vint au domaine, y avait un beau troupeau, 
Les étables étaient pleines de brebis et d'agneaux
Marchant toujours en tête, aux premières lueurs, 
Pour tirer sa charrette il mettait tout son cœur x2

Au temps des transhumances, il s'en allait heureux, 
Remontant la Durance, honnête et courageux, 
Mais un jour, de Marseille des messieurs sont venus
La ferme était bien vieille alors on l'a vendue x2

Il resta au village, tout le monde l'aimait bien
Vaillant malgré son âge et malgré son chagrin, 
Image d'Evangile, vivant d'humilité
Il se rendait utile auprès du cantonnier. X2

Cette vie honorable un soir s'est terminée, 
Dans le fond d'une étable tout seul il s'est couché.
Pauvre bête de somme, il a fermé les yeux
Abandonné des hommes il est mort sans adieu x2

Fredonné sur huit mesures, puis : 
Cette chanson sans gloire vous racontait la vie, 
Vous racontait l'histoire d'un petit âne gris. X2

Le petit pâtissier

C’était l’histoire d'un petit pâtissier
dont l’amour s’achève, ainsi qu’un éclair !
J'lui ai offert un saint-honoré, Et elle s’en moka, 
J'en suis toute baba
J'ai de la peine, 
Je pleure comme une madeleine, 
Parce que je l'aime
Comme un choux à la crème
Si mon amour va, toujours croissant
J'finirais mes jours 
Dans un puit d’amour !


Debout les gars

Cette montagne que tu vois, 
on en viendra à bout, mon gars.
Un bulldozer et deux cent gars
et passera la route.

Refrain : 
Debout les gars ! Réveillez-vous !
Y va falloir en mettre un coup.
Debout les gars ! Réveillez-vous !
On va au bout du monde.

Il ne faut pas se dégonfler
devant les tonnes de rocher.
On va faire un quatorze juillet
à coups de dynamite.
[Refrain]
Encore un mètre et deux et trois, 
en 1983.
Tes enfants seront fiers de toi : 
La route sera belle.
[Refrain]
Les gens nous prenaient pour des fous
mais nous, on passera partout
Et nous seront au rendez-vous
de ceux qui nous attendent.
[Refrain]
Il arrive, parfois, le soir, 
comme un petit goût de cafard
Et ce n'est qu'un peu de brouillard
que le soleil déchire.
[Refrain]
Quand tout sera terminé, 
y faudra bien se séparer
Mais on oubliera jamais
ce qu'on a fait ensemble.
[Refrain] x2

Hymne à la joie

Joie discrète, humble, fidèle, 
Qui murmure dans les eaux, 
Dans le froissement des ailes
Et les hymnes des oiseaux, 
Joie qui vibre dans les feuilles
Dans les prés et les moissons
Nos âmes blanches t'accueillent
Par de naïves chansons

Joie de l'être et de la vie
Sanglante comme un beau soir, 
Éclosion infinie
Des rêves et des espoirs, 
Dans notre coupe tendue
Verse-nous le vin vermeil
Où s'éclot, fervente et drue, 
La puissance du soleil.

Joie limpide, joie austère, 
Pâle fille du devoir, 
Dont l'immaculé mystère
Se revêt de voiles noirs.
Ah, surgis, ardente et pure, 
De l'œuvre de tous les jours
Pour lui donner la parure
Lumineuse de l'amour.

Joie immense, joie profonde, 
Ombre vivante de Dieu, 
Abats-toi sur notre monde
Comme un aigle vient des cieux.
Enserre dans ton étreinte
La tremblante humanité.
Que s'évapore la crainte, 
Que naisse la liberté !

Joie énorme, joie terrible
Du sacrifice total, 
Toi qui domptes l'impossible, 
Et maîtrise le fatal ; 
Joie sauvage, âpre et farouche
Cavalière de la mort, 
Nous soufflons à pleine bouche
Dans l'ivoire de ton cor.

Joie qui montes et débordes, 
Tu veux nos cœurs ? Les voilà.
Et nos âmes sont les cordes
Où ton archer passera.
Que ton rythme nous emporte
Aux splendeurs de l'Éternel
Comme un vol de feuilles mortes
Que l'orage entraîne au ciel.




Allons, les amis, faut partir…

Allons, les amis, faut partir…
Faut s’en aller à la maison,
La tête pleine de chansons
Et le cœur plein de souvenirs,
Allons, les amis, faut partir…

Allons, les amis, au revoir…
Finis les jours de liberté,
Chacun s’en vas de son côté,
Chacun s’en va vers son devoir
Allons, les amis, au revoir…

Allons, les amis, et merci
Pour le secours de votre bras,
Pour la chaleur de votre voix,
Qui sut chasser bien des soucis,

Allons, les amis, et merci

Allons, les amis, à bientôt…
Votre chemin, notre chemin,
Qui peut douter qu’un jour prochain
Ils ne se croisent de nouveau
Allons, les amis, à bientôt



Ce n’est qu’un au revoir

Faut-il nous quitter sans espoir, 
Sans espoir de retour, 
Faut-il nous quitter sans espoir
De nous revoir un jour

Refrain : 
Ce n'est qu'un au revoir, mes frères
Ce n'est qu'un au revoir
Oui, nous nous reverrons, mes frères, 
Ce n'est qu'un au revoir

Formons de nos mains qui s'enlacent
Au déclin de ce jour, 
Formons de nos mains qui s'enlacent
Une chaîne d'amour.
[Refrain]
Unis par cette douce chaîne
Tous, en ce même lieu, 
Unis par cette douce chaîne
Ne faisons point d'adieu.
[Refrain]
Car Dieu qui nous voit tous ensemble
Et qui va nous bénir, 
Car Dieu qui nous voit tous ensemble
Saura nous réunir.




La blanche hermine

J'ai rencontré ce matin devant la haie de mon champ 
Une troupe de marins, d'ouvriers, de paysans.
Où allez-vous camarades avec vos fusils chargés
Nous tendrons des embuscades viens rejoindre notre armée.

La voilà la Blanche Hermine vive la mouette et l'ajonc
La voilà la Blanche Hermine vive Fougères et Clisson.

Où allez-vous camarades avec vos fusils chargés
Nous tendrons des embuscades viens rejoindre notre armée
Ma mie dit que c'est folie d'aller faire la guerre aux Francs
Mais je dis que c'est folie d'être enchaîné plus longtemps.

La voilà la Blanche Hermine vive la mouette et l'ajonc
La voilà la Blanche Hermine vive Fougères et Clisson.

Ma mie dit que c'est folie d'aller faire la guerre aux Francs
Mais je dis que c'est folie d'être enchaîné plus longtemps
Elle aura bien de la peine pour élever les enfants
Elle aura bien de la peine car je m'en vais pour longtemps.

La voilà la Blanche Hermine vive la mouette et l'ajonc
La voilà la Blanche Hermine vive Fougères et Clisson.

Elle aura bien de la peine pour élever les enfants
Elle aura bien de la peine car je m'en vais pour longtemps
Je viendrai à la nuit noire tant que la guerre durera
Comme les femmes en noir triste et seule elle m'attendra.

La voilà la Blanche Hermine vive la mouette et l'ajonc
La voilà la Blanche Hermine vive Fougères et Clisson.

Je viendrai à la nuit noire tant que la guerre durera
Comme les femmes en noir triste et seule elle m'attendra
Et sans doute pense-t-elle que je suis en déraison
De la voir mon cœur se serre là-bas devant la maison.

La voilà la Blanche Hermine vive la mouette et l'ajonc
La voilà la Blanche Hermine vive Fougères et Clisson.

Et sans doute pense-t-elle que je suis en déraison
De la voir mon cœur se serre là-bas devant la maison
Et si je meurs à la guerre pourra-t-elle me pardonner
D'avoir préféré ma terre à l'amour qu'elle me donnait.

La voilà la Blanche Hermine vive la mouette et l'ajonc
La voilà la Blanche Hermine vive Fougères et Clisson.

Et si je meurs à la guerre pourra-t-elle me pardonner
D'avoir préféré ma terre à l'amour qu'elle me donnait
J'ai rencontré ce matin devant la haie de mon champ 
Une troupe de marins, d'ouvriers, de paysans.

La voilà la Blanche Hermine vive la mouette et l'ajonc
La voilà la Blanche Hermine vive Fougères et Clisson...



Qui donc était cet homme ?

Qui donc était cet homme
A la vue des fusils pointés sur les
Maisons,
A celle des égouts où crevaient des
Chansons
Il s’est mis à crier quand passait-le
Troupeau
De ses frères promis à la main du
Bourreau
Refrain
Qui donc était cet homme égaré
Parmi nous
Qu’on entendait chanter lorsque
Grondaient les loups ?
Il a pris sa guitare, quand ils l’ont vu
Passer
Les soldats en furie sont venus
L’arrêter
Au milieu de la ville, il y avait un stade
Au milieu de ce stade on a mis une
Table
Devant tous ses amis en prison sur le
Stade
On a tenu les mains du chanteur sur
La table
Puis avec une hache, sans la moindre
Pitié
On a tranché les doigts de l’homme
Révolté
« Maintenant chante encore » a dit un
Officier
En levant les mains rouges il s’est mis
À chanter
Et la foule a repris le chant du
Supplicié
Alors pour qu’il se taise les soldats
Ont tiré
Sur des routes sans fin, il paraît qu’il
Chemine
Pour chanter à jamais dans son pays
En ruine
Ce grand oiseau tout blanc aux deux
Pattes coupées
Et qui chante en saignant s’appelle
Liberté


Autres chants


Santiano

C'est un fameux trois-mâts fin comme
Un oiseau hisse et ho Santiano
Dix huit nœuds quatre cent tonneaux
Je suis fier d’y être matelot

Refrain :
Tiens bon la vague et tiens bon le
Vent hisse et ho Santiano
Si Dieu veut toujours droit devant
Nous irons jusqu'à San Francisco

Je pars pour de longs mois en
Laissant Margot hisse et ho Santiano
D'y penser j’en ai le cœur gros
En doublant les feux de Saint-Malo
[Refrain]
On prétend que là-bas l'argent coule
À flot hisse et ho Santiano
On trouve l’or au fond des ruisseaux
J'en ramènerai plusieurs lingots
[Refrain]
Un jour je reviendrai chargé de
Cadeaux hisse et ho Santiano
Au pays j'irai voir Margot, à son doigt
Je passerai l'anneau
Dernier refrain
Tiens bon la vague tiens bon le vent
Hisse et ho Santiano
Sur la mer qui fait le gros dos nous
Irons jusqu'à San Francisco


Céline

Dis-moi, Céline, les années ont
Passé.
Pourquoi n'as tu jamais pensé à te
Marier ?
De tout' mes sœurs qui vivaient ici,
Tu es la seule sans mari.
Refrain
Non, non, non, ne rougis pas, non, ne
Rougis pas.
Tu as, tu as toujours de beaux yeux.
Ne rougis pas, non, ne rougis pas.
Tu aurais pu rendre un homme
Heureux.
Dis-moi, Céline,-toi qui es notre aînée,
Toi qui fus notre mère, toi qui l'as
Remplacée,
N'as tu vécu pour nous autrefois
Que sans jamais penser à toi ?
Dis moi, Céline, qu'est il donc devenu
Ce gentil fiancé qu'on n'a jamais revu
Est-ce pour ne pas nous abandonner
Que tu l'as laissée s'en aller ?
Dis-moi, Céline, ta vie n'est pas
Perdue.
Nous sommes les enfants que tu n'as
Jamais eus.
Il y a longtemps que je le savais
Et je ne l'oublierai jamais.
Dernier refrain
Non, non, non, ne pleure pas, non, ne
Ne pleure pas.
Tu as toujours les yeux d'autrefois.
Ne pleure pas, non, ne pleure pas.
Nous resterons toujours près de toi,
Nous resterons toujours près de toi.


Ne Sens-tu Pas Claquer Tes Doigts ? 

Ne sens tu pas claquer tes doigts, claquer tes doigts
Et la musique monter en toi, monter en toi
N'attends pas que le feu soit mort, le feu soit mort, 
Chante tant que tu peux encore, tu peux encore
Encore... {x5}

Tu peux donner tout c'que tu as, tout c'que tu as
Mais oui la vie c'est fait pour ça, c'est fait pour ça
Tu peux sourire autour de toi, autour de toi, 
Tendre la main à qui voudra, à qui voudra
La main... {x5}

Ne sens-tu pas chanter la vie, chanter la vie
Et toute la joie réunie, joie réunie, 
Qui nous rassemble tous ici, oui tous ici, 
Jusqu'à la fin de notre vie, 
La vie... {x5}

Et pour tous ceux qui ont faim, 
Donne-leur un peu de ton pain, peu de ton pain, 
Pour qu'ils partagent tous ensemble, oui tous ensemble
Cet amour qui nous rassemble, oui nous rassemble, 
L'amour... {x5}

Ne sens tu pas battre ton cœur, battre ton cœur, 
Qui s'éparpille en mille fleurs, en mille fleurs, 
Et prends la main de ton ami, de ton ami, 
Et garde-la toute ta vie, toute ta vie
La vie... {x5}
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Les copains d’abord

Les copains d'abord
Non, ce n'était pas le radeau
De la Méduse, ce bateau,
Qu'on se le dit' au fond des ports,
Dise au fond des ports.
Il naviguait en père peinard,
Sur la grand-mare des canards,
Et s’appelait les Copains d'abord
Les Copains d'abord.
Ses "fluctuat nec mergitur"
C'était pas d'la littérature,
N'en déplaise aux jeteurs de sort,
Aux jeteurs de sort.
Son capitaine et ses mat'lots
N'étaient pas des enfants d'salauds,
Mais des amis franco de port
Des copains d'abord.
C'étaient pas des amis de luxe,
Des petits Castor et Pollux,
Des gens de Sodome et Gomorrhe,
Sodome et Gomorrhe.
C'étaient pas des amis choisis,
Par Montaigne et La Boétie,
Sur le ventre ils se tapaient fort,
Les copains d'abord.
C'étaient pas des anges non plus,
L'Evangile, ils l'avaient pas lu,
Mais ils s'aimaient toutes voiles
Dehors,
Toutes voiles dehors,
Jean, Pierre, Paul et compagnie,
C'était leur seule litanie,
Leur Credo, leur Confiteor,
Aux copains d'abord.
Au moindre coup de Trafalgar,
C'est l'amitié qui prenait l'quart
C'est elle qui leur montrait le nord,
Leur montrait le nord.
Et quand ils étaient dans la détresse,
Qu' leurs bras lançaient des SOS,
On aurait dit des sémaphores,
Les copains d'abord.
Au rendez-vous des bons copains
Y'avait pas souvent de lopins,
Si l'un d'entre eux manquait à bord,
C'est qu'il était mort.
Oui, mais jamais, au grand jamais,
Son trou dans l'eau ne s’refermait,
Cent ans après, coquin de sort !
Il manquait encore.
Des bateaux, j'en ai pris beaucoup,
Mais le seul qui ait tenu le coup,
Qui n'ait jamais viré de bord,
Mais viré de bord.
Naviguait en père peinard
Sur la grand-mare des canards
Et s'app'lait les copains d'abord,
Les copains d'abord.


Dès que le vent soufflera

C'est pas l'homme qui prend la mer
C'est la mer qui prend l'homme
Moi la mer elle m'a pris
Je m'souviens un mardi
J'ai troqué mes Santiag
Et mon cuir un peu zone
Contre une paire de Dockside
Et un vieux ciré jaune
J'ai déserté les crasses
Qui m'disaient soit prudent
La mer c'est dégueulasse
Les poissons baisent dedans

Refrain :
Dès que le vent soufflera,
Je repartira
Dès que les vents tourneront
Nous nous en all'rons

C'est pas l'homme qui prend la mer
C'est la mer qui prend l'homme
Moi la mer elle m'a pris
Au dépourvu tant pis
J'ai eu si mal au cœur
Sur la mer en furie
Qu'j'ai vomi mon quatre heures
Et mon minuit aussi
J'me suis cogné partout
J'ai dormi dans de
 Draps mouillés
Ça m'a coûté des sous
C'est la plaisance c'est le pied
[Refrain]
Ho ho ho ho ho hissez haut ho ho ho
C'est pas l'homme qui prend la mer
C'est la mer qui prend l'homme
Mais elle prend pas la femme
Qui préfère la campagne
La mienne m'attend au port
Au bout de la jetée
L'horizon est bien mort
Dans ses yeux délavés
Assise sur une bitte
D'amarrage elle pleure
Son homme qui la quitte
La mer c'est son malheur
[Refrain]
C'est pas l'homme qui prend la mer
C'est la mer qui prend l'homme
Moi la mer elle m'a pris
Comme on prend un taxi
Je f'rais le tour du monde
Pour voir à chaque étape
Si tous les gars du monde
Veulent bien m'lâcher la grappe
J'irais z'aux quatre vents
Foutre un peu le boxon
Jamais les océans
N'oublieront mon prénom
[Refrain]
C'est pas l'homme qui prend la mer
C'est la mer qui prend l'homme
Moi la mer elle m'a pris
Et mon bateau aussi
Il est fier mon navire
Il est beau mon bateau
C'est un fameux trois-mâts
Fin comme un oiseau
Et Tabarly Pajot
Kersauson et Riguidel
Naviguent pas sur des cageots
Ni sur des poubelles
[Refrain]
C'est pas l'homme qui prend la mer
C'est la mer qui prend l'homme
Moi la mer elle m'a pris
Je m'souviens un vendredi
Ne pleure plus ma mère
Ton fils est matelot
Ne pleure plus mon père
Je vis au fil de l'eau
Regardez votre enfant
Il est parti marin
Je sais c'est pas marrant
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Chanson pour l'Auvergnat

Elle est à toi, cette chanson,
Toi l'Auvergnat qui, sans façon,
M'a donné quatre bouts de bois
Quand, dans ma vie, il faisait froid,
Toi qui m'a donné du feu quand
Les croquantes et les croquants,
Tous les gens bien intentionnés,
M'avaient fermé la porte au nez...
Ce n'était rien qu'un feu de bois,
Mais il m'avait chauffé le corps,
Et dans mon âme il brûle encore
A la manière d'un feu de joie.
Toi l'Auvergnat, quant tu mourras,
Quand le croque-mort t'emportera,
Qu'il te conduise, à travers ciel,
Au Père éternel.
Elle est à toi, cette chanson,
Toi l'Hôtesse qui, sans façon,
M'as donné quatre bouts de pain
Quand, dans ma vie, il faisait faim,
Toi qui m'ouvris ta huche quand
Les croquantes et les croquants,
Tous les gens bien intentionnés,
S'amusaient à ne voir jeûner
Ce n'était rien qu'un peu de pain
Mais il m'avait chauffé le corps,
Et dans mon âme il brûle encore
A la manière d'un grand festin.
Toi l'Hôtesse, quant tu mourras,
Quand le croque-mort t'emportera,
Qu'il te conduise, à travers ciel,
Au Père éternel.
Elle est à toi, cette chanson,
Toi l'Etranger qui, sans façon,
D'un air malheureux m'as souri
Lorsque les gendarmes m'ont pris,
Toi qui n'as pas applaudi quand
Les croquantes et les croquants,
Tous les gens bien intentionnés,
Riaient de me voir amené.
Ce n'était rien qu'un peu de miel
Mais il m'avait chauffé le corps,
Et dans mon âme il brûle encore
A la manière d'un grand soleil
Toi l'Etranger, quant tu mourras,
Quand le croque-mort t'emportera,
Qu'il te conduise, à travers ciel,
Au Père éternel.




San Francisco

C'est une maison bleue
Adossée à la colline
On y vient à pied
On ne frappe pas
Ceux qui vivent là ont jeté la clé
On se retrouve ensemble
Après des années de route
Et on vient s'asseoir
Autour du repas
Tout le monde est là
A cinq heures du soir
Refrain
Quand San Francisco s'embrume
Quand San Francisco s'allume
San Francisco, où êtes-vous
Lizzard et Luc, Psylvia
Attendez-moi
Nageant dans le brouillard
Enlacés roulant dans l'herbe
On écoutera Tom à la guitare
Phil à la kena jusqu'à la nuit noire
Un autre arrivera
Pour nous dire des nouvelles
D'un qui reviendra dans un an ou
Deux
Puisqu'il est heureux on s'endormira
Quand San Francisco se lève...
C'est une maison bleue
Accrochée à ma mémoire
On y vient à pied, on ne frappe pas
Ceux qui vivent là ont jeté la clé
Peuplée de cheveux longs
De grands lits et de musique
Peuplée de lumière et peuplée de
Fous
Elle sera dernière à rester debout.
Si San Francisco s'effondre...



Mistral Gagnant

Ah... m'asseoir sur un banc cinq
Minutes avec toi
Et regarder les gens tant qu'y en a
Te parler du bon temps qu'est mort ou qui r'viendra
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Doigts Pis donner à bouffer à des pigeons idiots Leur filer des coups d'pieds pour de faux
Et entendre ton rire qui lézarde les murs
Qui sait surtout guérir mes blessures
Te raconter un peu comment j'étais minot
Les bombecs fabuleux qu'on piquait chez l'marchand
Car-en-sac et Mintho, caramels à un franc
Et les Mistrals Gagnants
Ah... marcher sous la pluie cinq
Minutes avec toi
Et regarder la vie tant qu'y en a
Te raconter la Terre en te bouffant des yeux
Te parler de ta mère un p'tit peu
Et sauter dans les flaques pour la
Faire râler
Bousiller nos godasses et s'marrer
Et entendre ton rire comme on entend la mer
S'arrêter, repartir, en arrière
Te raconter surtout les carambars
D’antan et les coco-boërs
Et les vrais roudoudous qui nous
Coupaient les lèvres
Et nous niquaient les dents
Et les Mistrals Gagnants
Ah... m'asseoir sur un banc cinq
Minutes avec toi
Regarder le soleil qui s'en va
Te parler du bon temps qu'est mort et
Je m'en fous
Te dire que les méchants c'est pas
Nous
Que si moi je suis barge, ce n'est que
De tes yeux
Car ils ont l'avantage d'être deux
Et entendre ton rire s'envoler aussi
Haut
Que s'envolent les cris des oiseaux
Te raconter enfin qu'il faut aimer la vie
Et l'aimer même si le temps est
Assassin
Et emporte avec lui le rire des enfants
Et les Mistrals Gagnants
Et les Mistrals Gagnants


Armstrong

Armstrong, je ne suis pas noir,
Je suis blanc de peau
Quand on veut chanter l'espoir,
Quel manque de pot.
Oui, j'ai beau voir le ciel, l'oiseau,
Rien, rien, rien ne lui là-haut
Les anges... zéro
Je suis blanc de peau
Armstrong, tu te fends la poire,
On voit toutes tes dents.
Moi, je broie plutôt du noir,
Du noir en dedans.
Chante pour moi, Louis, oh oui !
Chante, chante, chante ça tient chaud
J'ai froid, oh moi
Qui suis blanc de peau
Armstrong, la vie, quelle histoire !
C'est pas très marrant.
Qu'on l'écrive blanc sur noir
Ou bien noir sur blanc,
On voit surtout du rouge, du rouge
Sans, sans, sans trêve ni repos
Qu'on soit, ma foi,
Noir ou blanc de peau.
Armstrong, un jour, tôt ou tard,
On n'est que des os...
Est-ce que les tiens seront noirs ?
Ce serait rigolo.
Allez Louis, alléluia !
Au-delà de nos oripeaux
Noir et blanc
Sont ressemblants
Comme deux gouttes d'eau
Oh yeah



Le matou

Thompson le vieux fermier a
Beaucoup d'ennuis
Il n'arrive pas à se débarrasser de
Son bon vieux chat gris
Pour mettre à la porte son chat il a tenté n'importe quoi
Il l'a même posté au Canada et lui a dit : "Tu restes là"

Refrain : 
Mais le matou revient le jour suivant
Mais le matou revient il est toujours vivant x2

Thompson paie un petit gars pour
Assassiner le chat
L'enfant part à la pêche, l'animal dans ses bras
Au milieu d’la rivière, le canot a coulé Le fermier apprend que l'enfant s'est noyé ...
Le voisin de Thompson commence à s'énerver
Il prend sa carabine, la bourre de TNT Le fusil éclate, PAN ! La ville est
Affolée
Une pluie de morceaux d'homme
Vient de tomber ...
Le fermier découragé envoie son chat chez le boucher
Pour qu'il en fasse du hachis
Parmentier
Le chat hurle : Aïe ! Aïe ! Aïe !
Et disparaît dans la machine
"De la viande poilue" est affichée sur la vitrine ...
Un fou s'engage à partir en ballon
Pour aller sur la Lune déposer le
Chaton Au cours du voyage le ballon a crevé A l'autre bout du monde, un cadavre est retrouvé ...
Cette fois-ci, on envoie le chat au Cap Kennedy
C'est dans une fusée à trois étages
Qu’il est parti Le fermier saute de joie car il n'a plus
De soucis, Le lendemain matin, on l'appelle de Miami



Aux champs Elysées

Je m´baladais sur l´avenue le cœur ouvert à l´inconnu
J´avais envie de dire bonjour à n´importe qui
N´importe qui et ce fut toi, je t´ai dit n´importe quoi
Il suffisait de te parler, pour t´apprivoiser

Refrain : 
Aux Champs-Elysées, aux Champs-Elysées
Au soleil, sous la pluie, à midi ou à minuit
Il y a tout ce que vous voulez aux Champs-Elysées.

Tu m´as dit "J´ai rendez-vous dans un sous-sol avec des fous
Qui vivent la guitare à la main, du soir au matin"
Alors je t´ai accompagnée, on a chanté, on a dansé
Et l´on n´a même pas pensé à s´embrasser
[Refrain]
Hier soir deux inconnus et ce matin sur l´avenue
Deux amoureux tout étourdis par la longue nuit
Et de l´Étoile à la Concorde, un orchestre à mille cordes
Tous les oiseaux du point du jour chantent l´amour
[Refrain]



Cendrillon

Cendrillon pour ses vingt ans, 
Est la plus jolie des enfants.
Son bel amant, le prince charmant
La prend sur son cheval blanc.
Elle oublie le temps
Dans ce palais d'argent
Pour ne pas voir qu'un nouveau jour se lève, elle ferme les yeux et dans ses rêves, 
Elle part, jolie petite histoire. x2

Cendrillon pour ses trente ans
Est la plus triste des mamans.
Le prince charmant a foutu l'camp
Avec la belle au bois dormant
Elle a vu cent chevaux blancs.
Loin d'elle emmener ses enfants
Elle commence à boire
A traîner dans les bars
Emmitouflée dans son cafard
Maintenant elle fait le trottoir
Elle part, jolie petite histoire. x2

Dix ans de cette vie ont suffit
A la changer en junkie.
Et dans un sommeil infini
Cendrillon voit finir sa vie
Les lumières dansent
Dans l'ambulance
Mais elle tue sa dernière chance
Tout ça n'a plus d'importance
Elle part, fin de l'histoire.

Notre Père qui êtes si vieux
As-tu vraiment fait de ton mieux
Car sur la Terre et dans les Cieux
Tes anges n'aiment pas devenir vieux



Respire

Approche-toi petit, écoute
moi gamin, 
Je vais te raconter l'histoire de l'être humain.
Au début y avait rien au début c'était bien 
La nature avançait y avait pas de chemin 
Puis l'homme a débarqué avec ses gros souliers 
Des coups d'pieds dans la gueule pour se faire respecter.
Des routes à sens unique il s'est mis à tracer 
Les flèches dans la plaine se sont multipliées. 
Et tous les éléments se sont vus maîtrisés 
En 2 temps 3 mouvements l'histoire était pliée. 
C'est pas demain la veille qu'on fera marche arrière 
On a même commencé à polluer le désert.

Il faut que tu respires, et ça c'est rien de le dire 
Tu vas pas mourir de rire, et c'est pas rien de le dire. 

D'ici quelques années on aura bouffé la feuille 
Et tes petits-enfants ils n'auront plus qu'un œil.
En plein milieu du front ils te demanderont 
Pourquoi toi t'en as 2 tu passeras pour un con 
Ils te diront comment t'as pu laisser faire ça. 
T'auras beau te défendre leur expliquer tout bas 
C'est pas ma faute à moi, c'est la faute aux anciens 
Mais y aura plus personne pour te laver les mains. 
Tu leur raconteras l'époque où tu pouvais 
Manger des fruits dans l'herbe allongé dans les prés 
Y avait des animaux partout dans la forêt, 
Au début du printemps, les oiseaux revenaient. 

Il faut que tu respires, et ça c'est rien de le dire 
Tu vas pas mourir de rire, et c'est pas rien de le dire 
Il faut que tu respires, c'est demain que tout empire 
Tu vas pas mourir de rire, et c'est pas rien de le dire.

Le pire dans cette histoire c'est qu'on est des esclaves 
Quelque part assassin, ici bien incapable.
De regarder les arbres sans se sentir coupable 
A moitié défroqués, 100 pour cent misérables. 
Alors voilà petit, l'histoire de l'être humain 
C'est pas joli joli, et j'connais pas la fin 
T'es pas né dans un chou mais plutôt dans un trou 
Qu'on remplit tous les jours comme une fosse à purin.

Il faut que tu respires, et 
ça c'est rien de le dire
Tu vas pas mourir de rire, et 
c'est pas rien de le dire
Il faut que tu respires, c'est demain que tout empire 
Tu vas pas mourir de rire, et ça c'est rien de le dire.
Il faut que tu respires, 
Il faut que tu respires, 
Il faut que tu respires, 
Il faut que tu respires.



Qui peut faire de la voile sans vent ?

[image: C:\Users\zaza la grande\Desktop\coloriage-scout-raft-5978.gif]Qui peut faire de la voile sans vent 
Qui peut ramer sans rames
Et qui peut quitter son ami
Sans verser de larmes.

Je peux faire de la voile sans vent
Je peux ramer sans rames
Mais ne peux quitter mon ami
Sans verser de larmes.

Qui peut faire du pain sans levain
Qui peut faire du vin sans raisin
Et qui peut quitter son ami
Sans verser de larmes.

Je peux faire du pain sans levain
Je peux faire du vin sans raisin
Mais ne peux quitter mon ami, 
Sans verser de larmes.

Qui peut voir le soleil la nuit
Qui peut voir sans étoile
Et qui peut quitter son ami
Sans verser de larmes.

Je peux voir le soleil la nuit
Je peux voir la nuit sans étoile
Mais ne peux quitter mon ami
Sans verser de larmes.



Le lion est mort ce soir 

Dans la jungle terrible jungle
Le lion est mort ce soir.
Et les hommes tranquilles s'endorment
Le lion est mort ce soir.

Wimboe wimboe wimboe

Tout est sage dans le Village
Le lion est mort ce soir.
Plus de rage plus de carnage
Le lion est mort ce soir.

Wimboe wimboe wimboe

L'indomptable le redoutable
Le lion est mort ce soir.
Viens ma belle viens ma gazelle
Le lion est mort ce soir.

Wimboe wimboe wimboe

Dans la jungle terrible jungle
Le lion est mort ce soir.


L’hymne de nos campagnes : 

Si tu es né dans une cité HLM
Je te dédicace ce poème
En espérant qu'au fond de tes yeux ternes
Tu puisses y voir un petit brin d'herbe.
Eh, les mans, faut faire la part des choses
Il est grand temps de faire une pause
De troquer cette vie morose 
Contre le parfum d'une rose.

Refrain : 
C'est l'hymne de nos campagnes
De nos rivières, de nos montagnes
De la vie man, du monde animal
Crie-le bien fort, use tes cordes vocales !

Pas de boulot, pas de diplôme
Partout la même odeur de zone
Plus rien n'agite tes neurones
Pas même le shit que tu mets dans tes cônes
Va voir ailleurs, plus rien ne te retient
Va vite faire quelque chose de tes mains
Ne te retourne pas si tu n'as rien
Et sois le premier à chanter ce refrain 
[Refrain] 
Assieds-toi près d'une rivière
Écoute le coulis de l'eau sur la terre
Dis-toi qu'au bout, hé ! Il y a la mer, et que ça, ça n'a rien d'éphémère, tu comprendras alors que tu n'es rien, comme celui avant toi, comme celui qui vient
Que le liquide qui coule dans tes mains, te servira à vivre jusqu'à demain matin 
[Refrain] 
Assieds-toi près d'un vieux chêne
Et compare-le à la race humaine
L'oxygène et l'ombre qu’il t’amène, m éritent-t-ils les coups de hache qui le saignent ?
Lève la tête, regarde ses feuilles
Tu verras peut-être un écureuil
Qui te regarde de tout son orgueil
Sa maison est là, tu es sur le seuil...
[Refrain] 
Peut-être que je parle pour ne rien dire
Que quand tu m'écoutes tu as envie de rire
Mais si le béton est ton avenir
Dis-toi que c'est la forêt qui fait que tu respires
J'aimerais pour tous les animaux
Que tu captes le message de mes mots
Car un lopin de terre, une tige de roseau
Servira la croissance de tes marmots ! x2

[Refrain] x2



Emmenez-moi : 

Vers les docks où le poids et l'ennui 
Me courbent le dos
Ils arrivent le ventre alourdi de fruits
Les bateaux

Ils viennent du bout du monde 
Apportant avec eux
Des idées vagabondes 
Aux reflets de ciel bleu 
De mirage
Traînant des senteurs poivrées 
De pays inconnus
Et d'éternels étés
Où l'on vit presque nu 
Sur les plages
Moi qui n'ai connu toute ma vie 
Que le ciel du Nord
J'aimerais débarbouiller ce gris 
En virant de bord

Refrain : 
Emmenez-moi
Au bout de la terre 
Emmenez-moi
Au pays des merveilles
II me semble que la misère 
Serait moins pénible au soleil.

Dans les bars à la tombée du jour 
Avec les marins
Quand on parle de filles et d'amour.
Un verre à la main
Je perds la notion des choses 
Et soudain ma pensée 
M'enlève et me dépose.
Un merveilleux été 
Sur la grève
Où je vois tendant les bras 
L'amour qui comme un fou 
Court au-devant de moi 
Et je me pends au cou
De mon rêve.
Quand les bars ferment, que les marins 
Rejoignent leur bord
Moi je rêve encor' jusqu'au matin 
Debout sur le port.
[Refrain]
Un beau jour sur un rafiot craquant 
De la coque au pont
Pour partir je travaillerai dans 
La soute à charbon
Prenant la route qui mène 
A mes rêves d'enfants 
Sur des rives lointaines 
Où rien n’est important. 
Que de vivre
Où des filles alanguies 
Nous ravissent le cœur 
En tressant m'a-t-on dit 
De ces colliers de fleurs 
Qui enivrent.
Je fuirai laissant là mon passé 
Sans aucun remords
Sans bagage et le cœur libéré 
En chantant très fort.
[Refrain]



La javanaise

J'avoue j'en ai bavé 
Pas vous mon amour
Avant d'avoir eu vent de vous
Mon amour

Refrain : 
Ne vous déplaise
En dansant la Javanaise
Nous nous aimions le temps d'une chanson

A votre avis qu'avons-nous vu
De l'amour de vous a moi
Vous m'avez eu mon amour 
[refrain] 
Hélas Avril en vain me voue
A l'amour j'avais envie de voir
En vous cet amour 
[Refrain]
La vie ne vaut d'être vécue
Sans amour mais c'est vous qui
L'avez voulu mon amour 
[Refrain]
Couleur café : 

J'aime ta couleur café
Tes cheveux café
Ta gorge café.
J'aime quand pour moi tu danses
Alors j'entends murmurer
Tous tes bracelets
Jolis bracelets
A tes pieds ils se balancent.

[Refrain] : 
Couleur café
Que j'aime ta couleur café.

C'est quand même fou l'effet
L'effet que ça fait
De te voir rouler
Ainsi des yeux et des hanches
Si tu fais comme le café
Rien qu'à m'énerver
Rien qu'à m'exciter
Ce soir la nuit sera blanche.
[Refrain]
L'amour sans philosopher
C'est comme le café
Très vite passé
Mais que veux-tu que j'y fasse
On en a marre de café
Et c'est terminé
Pour tout oublier
On attend que ça se tasse.
[Refrain]



La jument de Michao

C'est dans 10 ans je m'en irai
j'entends le loup le renard chanter
C'est dans 10 ans je m'en irai
J'entends le loup le renard chanter

Refrain : 
J'entends le loup le renard et la belette ; J'entends le loup et le renard chanter x2

C'est dans 9 ans je m'en irai
La jument de Michao a passée dans le pré La jument de Michao et son petit poulain
A passé dans le pré et a mangé tout le foin x2
L'hiver viendra les gars, 
L'hiver viendra : La jument de michao, elle s'en repentira x2

C'est dans 4 ans je m'en irai
J'entends le loup et le renard chanter.
C'est dans 4 ans je m'en irai
J'entends le loup et le renard chanter.
[Refrain]
C'est dans 3 ans je m'en irai
La jument de Michao a passée dans le pré.
La jument de Michao et son petit poulain
A passé dans le pré et mangé tout le foin. x2

L'hiver viendra les gars, 
L'hiver viendra : 
La jument de michao, elle s'en repentira. x2

C'est dans 2 ans je m'en irai
j'entends le loup et le renard chanter.
C'est dans 2 ans je m'en irai
J'entends le loup et le renard chanter.
[Refrain]
C'est dans 1 an je m'en irai
La jument de Michao a passée dans le pré.
La jument de Michao et son petit poulain
A passé dans le pré et mangé tout le foin. x2

L'hiver viendra les gars, 
L'hiver viendra : 
La jument de michao, elle s'en repentira x2



Le chat noir 

[image: C:\Users\zaza la grande\Desktop\feu-et-message-de-scout.gif]La lune était sereine
Quand sur le boulevard,
Je vis poindre Sosthène
Qui me dit : Cher Oscar !
D'ou viens-tu, vieille branche ?
Moi, je lui répondis :
C'est aujourd'hui dimanche,
Et c'est demain lundi ...

Refrain : 
Je cherche fortune,
Autour du Chat Noir,
Au clair de la lune,
A Montmartre !
Je cherche fortune ;
Autour du Chat Noir,
Au clair de la lune,
A Montmartre, le soir.

La lune était moins claire,
Lorsque je rencontrai
Mademoiselle Claire
A qui je murmurai :
Comment vas-tu, la belle ?
- Et Vous ? - Très bien, merci.
- A propos, me dit-elle,
Que cherchez-vous, ici ?
[Refrain]
La lune était plus sombre,
En haut les chats braillaient,
Quand j'aperçus, dans l'ombre,
Deux grands yeux qui brillaient.
Une voix de rogomme
Me cria : Nom d'un chien !
Je vous y prends, jeune homme,
Que faites-vous ? - Moi... rien...
[Refrain]
La lune était obscure,
Quand on me transborda
Dans une préfecture,
Où l'on me demanda :
Etes-vous journaliste,
Peintre, sculpteur, rentier,
Poète ou pianiste ? ...
Quel est votre métier ?
[Refrain]
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